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modèle d'amour, de la modestie, de l'esprit de soumission et de la foi/parfaite;
dans la personne de Jésus qui leur était soumis, les enfants ont un modèle
divin d'obéissance à admirr, à vénérer, à imiter.

Les personnes de condition noble apprendront dans cette Famille de sang
'royal la modéiation dans la.prospérité, et la dignité dans l'affliction:; les riches
y verront combien la vertu est préférable aux biens terrestres; Quant %aux
ouvriers et à tous céux que, principalement à notre époque, la pénurie des r'és-
sources et l'inferio.rité de la condition mettent dans une si vive irritation, ils
'n'ont qu'à porter lours regards sur les très saints membres de cette sodiété
domestiqe, pour y trouver un motif de se réjouir de leui sort plutôt que de
s'en plaindre. Ils partagent, en effet, avec la Sainte Famille, les mômes tra.
vaux, les mêmrs.ýsoucis de la vi- quotidienne. Joseph. lui aussi, dut pourvoir
aux besoins de la vie par le fruit de son travail ; bien plus, les mains divines
elles-mêmes durent s'appliquer aux travaux matériels de l'artisan. Dès lors,
il ne faut pas s'étonner si des hommes très sages, comblés de richesses, ont
voulu s'en dépouiller, pour partager (le ,référence la pauvreté de Jésus, de
Marie et de Joseph.

C'est donc avec -raison et pour de justes m -tifs que, chnz les catholiqes, le
culte de la Sainte Famille, introduit de honne heure, prend tous les jours un
nouvel accroissement. Ce qui le prouve, ce sont les Associations chrétiennes
instituées sous le vocable ls la Sainte Famille et les honneurs particuliers
qui lui sont rendus ; ce sont surtout, de la part de Nos: prédecesseurs, les
gràces ct les privilèges accordés dans le but d'exciter à son égard le zèle de
lapiété. Ce culte a été en grand honneur dès le XVIU ,siècle. et après s'être
largement propagé en Italie, en Franre et en Belgique, il s'st .répandu dans
presque toute l'Europe. Franchissant ensuite la vaste étendue de l'Océan, il
s'est implanté en Amérique, dans la région du Canada, où il devint très floris-
sant, gràce principalement à la.sollicitude et à l'activité (lu Vénérable Servi-
teur de Dieu Francois de Montmorency de Laval, premier évéqu de Québec,
et de la Vènérable Servante de Dieu, Marguerite Bourgeois. Dans ces derniers
temps, Notre cher fils François Philippe Francoz, de la Compagnie de Jésus,
établit à Lyon la pieuse Association de la Sainte Famille' qui prome4, avec le
secours de Dieu, dés fruits heureux et abondants. Cette Association si heu-
reusement fondée se propose le but salutaire d'unir plus etroitement à la Sainte
Famille, par les liens de la piéta, les familles chrétiennes, ou. plutôt de les lui
dévouer totalement, afin qpe Jésus, Marie et Joseph prennent soin d- ces fa-
nilles qui leur seront ainsi consacrées, et les protègent comme leur apparte-

-nant. D'après les Statuts, les membres de l'Association doivent, avec ce x
qui habitent sous le même toit, se réunir devant l'image de. la Sainte Famille,
afin de se livrer à des exercices de piété; ils doivent de plus avoir-soin, avec
le secours de c.•tte Sainte Famille, d'unir leurs intelligences par la foi, leurs
'lontés par la charité dans l'amour de Dieu. et des hommes, et reproduire
ainsi dans leur vie ce divin exemplaire. Cette Association l ieuse érigée à
Bologne à linstar de celle de Lyon, a été approuvée par d,s lettres semblables
de Notre Prédécesseur, d'heureuse mémoire, le Souverain Pontife Pie IX. Le
même Pontife, p!us tard, dans une lettre du 5 janvier 1870, adressée au pieux
fondateir, a comblé -PAssociation d'éloges tout particuliers. Quant à Nous,
comme Nous recherchons souverainement et quç Nous aimons tout ce quipeut
être d'une grande utilité.pour le salut.des âmes, Nous n'avons -point voulu, la
laisser manquer de notre louange,.. et- de notre recommandation.- Pait une
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